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1. Présentation de l'Exposition 

"Le musée de Bobo-Dioulasso 

au musée de Châlons-en-Champagne" 

                

Pour fêter les 40 ans de jumelage entre les deux villes, une exposition issue des 

collections du musée Sogossira Sanou de Bobo-Dioulasso sera présentée du 9 juillet au 

18 septembre au musée des Beaux-arts et d'Archéologie de Châlons-en-Champagne. Une 

manière de faire partager un patrimoine culturel burkinabé très peu connu mêlant le 

religieux et le profane.  

Des textes, vidéos, photos, maquettes, objets nous permettent de comprendre la vie 

quotidienne des Bobo et leur passion dévorante pour une religion complexe.  

 

 

 

Reconstitution d'un habitat 

bobo au musée sogossira 

sanou 

 

 

 

 
 
 
Pour tous renseignements musées: 
Tél: 03.26.69.38.53 
musee.mairie@chalons-en-champagne.net 
Musée des Beaux-arts et d'Archéologie - Place Godart 
Ouvert tous les jours sauf le mardi de 14h à 18h, le samedi de 10h à 12h et de 14h à 18h 
le dimanche de 10h à 12h et de 14h30 à 18h30. 
 
Exposition ouverte jusqu'au 18 septembre 2011. 
Plein tarif : 3.50 euros, tarif réduit : 3 euros. 

 

mailto:musee.mairie@chalons-en-champagne.net
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Lôart, n® de la pens®e religieuse, est source dôune expression spirituelle et culturelle qui 

ressort dans toutes les articulations de la vie. Cette pratique est animée par le culte et le 

rite du masque ou de la statue. 

 

Côest le monde secret de lôinitiation. Elle fait appel aux valeurs suivantes : 

 

- Sociales, religieuses, politiques, bas®es sur lôorganisation des hommes, de la 

hi®rarchie, de la communion avec lôesprit sup®rieur et du pouvoir. 

- Éducatives, bas®es sur lôinitiation qui est la transmission de la connaissance des secrets 

de la soci®t® de lôapprentissage de la technique de lôexpression et de sa subtilit®. 

- Communicatives, bas®es sur le langage de la communion avec lôesprit sup®rieur, le 

respect de lôorganisation de la société et de son prochain.  

- Esthétique, bas®e sur le beau qui est lôexpression dôouverture et de soumission ¨ lôesprit 

sup®rieur, dôappr®ciation et de souscription ¨ la vie. 

 

1.1. Le Masque et la statuaire 

Le masque dans la société Bobo est le symbole de 

lôentit® religieuse : « Dô, le tout puissant ».  

Il est indissociable de son milieu dôorigine. Il est souvent 

entouré de mythes. Il trouve sa signification à travers les 

récits initiatiques, exotériques et ésotériques qui vont du 

profane au sacr®, de lôaccessibilit® ¨ lôinaccessibilit®, aux 

r®alit®s quôil traduit. 

Les damiers apposés sur le masque symbolisent les 

funérailles ; 

La forme carr®e symbolise lôhomme et le triangle la 

femme ; Le blanc symbolise la pureté, le rouge, le sang et 

la vie, le noir, le mal et la mort. 

 

 La définition classique fait du masque  un faux visage de carton, de cuir, 

de bois ou de tissu, dont on se couvre le visage pour se déguiser. Une 

telle vision a trait à une vision ordinaire, courante et simpliste qui donne 

du masque, lôimage dôun objet vulgaire et amusant. 

 

Le masque, selon les chercheurs en art plastique, est une représentation 

de nature plastique destinée à donner une autre identité à celui qui le 

porte. Il apparait ici comme ayant une valeur esthétique et symbolique. 

Si pour certains, le masque a un caractère ludique, distrayant, pour 

dôautres il est un outil sacr® qui fait lôobjet de lôorganisation et de la vision 

de certaines sociétés.  
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Dans la société Bobo, le masque est lôincarnation de lô©me du d®funt et il apparait lors 

des funérailles et de certaines pratiques ancestrales. 

On distingue trois types de masques : Les masques en feuille, en fibres et en tissu. 

Il suscite lôadmiration de son environnement, symbolise et refl¯te le beau, attire la 

curiosité. Ses motifs sont lôexpression religieuse, culturelle, sociale et politique dôune 

société à laquelle, elle appartient. Les danses sont un langage codifié et provoquent un 

engouement de la jeunesse en particulier. Le masque en mouvement est souvent un objet 

bizarre qui se déplace et suscite le rire, la joie, etc. Cependant, il est religieux et montre 

toute la bonne foi que sa soci®t® Bobo attache ¨ D¹, lô°tre supr°me.  

Par eux, « Dô » se manifeste comme source de vie qui anime la végétation et rend fécond 

le labeur de lôhomme en lui donnant de bonnes récoltes et des enfants. Symbole de la vie, 

ils sont liés aux rites initiatiques et de purification annelle. Ils chassent du village, tout ce 

qui est maléfique et  impur, élimine toute cause de malheur, de sécheresse, de maladie. 

Ils sont lôoutil utilis® pour traduire les pr®occupations des hommes et tenter de trouver des 

solutions aux divers problèmes.  

 

La statue sert à représenter les esprits protecteurs ou à faire 

pour la divination. Il sôagit de la sculpture rituelle qui se fait 

dans un cadre exceptionnel où interviennent un certains 

nombre de pratiques avant et après. 

 

La statuaire a pour fonction première de servir la religion. 

Elle est un élément fondamental dans la célébration de 

certains rites telle que la fécondité, la protection, la 

divination, etc. 
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 Elle est lôexpression du souci des soci®t®s africaines dont les ç Bobo » au Burkina 

Faso et lô®quilibre de lôunivers naturel et supranaturel.  

 Elle constitue un r®ceptacle pour lôesprit supr°me qui sert dôinterm®diaire entre 

lôhomme et Dieu. Ses adorateurs invoquent lôesprit en lui faisant des offrandes pour  

recevoir des bénédictions en retour. 

 Elle montre une extraordinaire déclinaison de formes qui transporte le visiteur dans 

un univers et vie rituelle.  

 

Dans les formes générales, le masque et la statue semblent chercher dôabord une action 

humaine sur lôau-delà, un art de symboles, une codification qui comporte entre autres, des 

signes graphiques, asymétriques et enfin favoriser la fonction du message et 

dôinterm®diaire auprès de Dieu. 

 

1.2. LA CANNE 

 

Aujourdôhui, en plus de la sculpture sacr®e, on rencontre la sculpture simple (masque, 

statue, canneé) dans le milieu artisanal et commercial, utilisée comme bien économique. 

La canne est utilis®e par la vieille personne ou le malade comme un outil dôappui. Elle 

peut °tre pr®sent®e par des motifs de d®corations, des symboles dôidentit® coutumi¯re.  

On distingue trois sortes de canne : la canne utilitaire, la canne à caractère religieux ou 

sacr® et la canne dôinitiation. 

Dans la société Bobo, la canne à caractère religieux ou sacré est symbole de pouvoir.  

Elle est utilisée lors des pratiques religieuses, des funérailles et par certains masques lors 

des danses. Elle symbolise  la force de lôesprit protecteur, le d®funt ou la d®funte. Elle est 

tenue par le pr°tre pendant les adorations. Elle aussi tenue par lôa´n®(e) du défunt lors des 

funérailles. Casser une canne utilisée par le défunt ou la défunte pendant les funérailles, 

marque la fin de toute lôexistence sur terre et lôaccompagnement pour une nouvelle vie 

heureuse ¨ lôau-delà.   

La canne dôinitiation marque le passage de la jeunesse à la classe adulte. Elle signifie à 

la fin de lôinitiation la beaut®, la force et la richesse de la jeunesse. 

Il ®tait interdit ¨ un jeune homme ou une jeune fille dôenjamber une canne sacr®e ou ¨ 

caractère religieuse de peur de se voir stérile. Elle servait aussi de protection pour les 

vieilles personnes en brousse  contre les fauves. 
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1.3. LE VETEMENT 

Dans la société traditionnelle africaine, la tenue accompagne 

lôhomme depuis sa naissance jusquô¨ la mort. A la 

naissance, le nouveau né est enveloppé dans une étoffe 

pour le protéger ; ¨ sa mort, lôhomme est ®galement 

enveloppé dans une tenue ou une étoffe, selon les traditions 

et les coutumes, pour le voyage au pays des ancêtres. La 

société Bobo comme partout ailleurs dans le monde, 

lôhomme a évolué en adhérant au port du vêtement en étoffe 

ou à la laine pour préserver sa nudité, sa protection contre la 

pluie, le froid, sa distinction selon son sexe, sa caste, son 

groupe ethnique ou son statut social. Au Burkina Faso, il 

existe une soixantaine de communautés culturelles ayant 

développé chacune un art vestimentaire spécifique, plus ou 

moins riche et diversifié. 

De nos jours, le métissage des cultures a remplacé les tenues africaines traditionnelles 

par les tenues occidentales ou dôailleurs.  

 

1.4. LA POTERIE ET LA VANNERIE 

La vannerie est faite avec des feuilles de Rônier (arbre qui ressemble au palmier). Les 

paniers tress®s sont utilis®s pendant le rituel de mariage, servent dôustensile de cuisine, 

garde robe, etc. 

La poterie est une des plus anciennes créations humaines. La technique passe par la 

préparation de la pâte, le façonnage, le polissage, décoration et la cuisson. 

La poterie dans la société Bobo, comme dans beaucoup de sociétés africaines,  joue un 

rôle religieux très important. Elle constitue un métier exclusivement pratiqué par les 

femmes de la caste des forgerons et des griots. La technique depuis des millénaires, 

passe de mère en fille dans le respect des coutumes. Elle est utilisée pour des besoins 

suivants :  

 

Domestique usuel 

Elle est utilisée dans la cuisine, comme un mâle pour garder les habits et comme une jarre 

pour la r®serve dôeau. La jarre doit °tre toujours pleine dôeau pour bien accueillir les 

ancêtres qui  rendent visite et avoir leurs bénédictions. Casser une jarre dôeau dans un 

foyer est signe de divorce, m°me si lôacte nôest pas intentionnel.  On dit aussi que lorsque 

le pot se brise pendant ou ¨ la fin de la cuisson, côest lôannonce dôun d®c¯s. 
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Magico médical  

Elle est utilisée comme casserole pour la cuisson des racines et soigner les malades. 

Malgr® lôexistence du m®tal de nos jours, la cuisson des racines de soin ne se fait que 

dans le pot en argile.  

 

Religieux 

Le pot en argile sert de r®ceptacle et est plac® ¨ lôentr®e du village ou de la maison de la 

famille sur des fourchettes en bois. Elle protège le village, la famille contre les forces 

maléfiques. 

 

Autres 

La jarre est utilisée comme cercueil pendant les Inhumations. 

 

1.5. LES INSTRUMENTS DE MUSIQUE 

Le balafon est un instrument de musique courant de la zone ouest du Burkina Faso. Il a 

pour origine la guinée et existe sous plusieurs types et formes. Le Soso bala, balafon 

guinéen appelé Diatonique comporte 7 notes. 

Cet instrument peut être trouvé chez les Bwaba, Sénoufo, Lobi, Gouin, Turka, Sembla, 

etc. Il est utilisé lors des cérémonies de réjouissances, funéraires, communication dans le 

village.Le Tam-tam ¨ Eisele est aussi utilis® en majorit® au  Burkina Faso de m°me quôen 

Afrique de lôouest. Il est utilis® dans les m°mes circonstances que le balafon. 
 

1.6. L'HABITAT 

Le village « Madare è ou Bobo est constitu® dôhabitats traditionnels en terre avec souvent 

des ®tages qui constitue un lieu de surveillance, de dominance quotidienne et dô®l®vation 

spirituelle. 

Dans un habitat Bobo, vivent plusieurs familles regroupées sous le même toit pour 

respecter lôesprit de la communaut®. La plus ancienne maison est appel®e maison m¯re et 

sert dôautel pour les anc°tres. Côest l¨ 

que la communion est faite lors dôune 

joie, dôun malheur ou lors dôune autre 

circonstance. 

 

Technique de construction : Les 

maisons sont quadrangulaires et 

construites avec de la terre pétrie 

mélangée avec de la paille.  

On fait dôabord des mottes de terre. 

Les mottes de terre sont déposées 

pour faire des couches qui sont 


